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	Type d’activité : Activité documentaire « puzzle », qui peut être évaluée.

	Titre de l’activité:

L’Histoire de l’atome


	Partie du programme : 

A - La chimie, science de la transformation de la matière


A1 – Conduction électrique



A.1.1 – Conduction électrique et structure de la matière. 

	Prérequis : En 4è, on a vu que la matière est constituée d’atomes.

	Objectifs de la séance : 

Connaissances :

Constituants de l’atome : noyau et électrons.

Structure lacunaire de la matière.

Les atomes sont électriquement neutres.

Capacités : 

Extraire d'un document (papier, multimédia) les informations relatives aux dimensions de l'atome et du noyau.

	Liens avec les recommandations académiques :

Travailler le lire (apprendre à comprendre)


Travailler l’écrire (développer la production de textes)

	Remarques sur la mise en œuvre :


Intérêt du « puzzle »
On demande à l’élève de remettre dans l’ordre un document scientifique. La mise en désordre du texte et la nécessité de le reconstituer vont obliger l’élève à réfléchir à ce qui fait la cohérence d’un texte et à faire retour sur des éléments précis du texte, éléments qui vont être ainsi être rendus visibles, explicités. Ce travail d’analyse va en retour mobiliser et développer chez l’élève des compétences en compréhension de l’écrit.

On peut ainsi travailler des compétences globales de traitement de l’information (déduire des informations implicites à partir d’indices, dégager l’idée essentielle d’un texte, sélectionner des informations dans des documents de nature différente) et des compétences spécifiques (identifier la chaine référentielle, identifier la cohérence logique, identifier la chronologie, identifier le fonctionnement des déterminants).
On oblige ainsi l’élève, par ailleurs, à mettre du sens sur ce qu’il lit, à se créer une représentation mentale, favorisant ensuite la démarche de mémorisation de connaissances scientifiques.
La démarche de remise en ordre se prête bien à une activité de groupe : les échanges argumentés qui se mettent en place entre élèves pour justifier leurs choix auprès de leurs pairs leur permettent de verbaliser et de partager leurs stratégies de compréhension.


Conclusion (à retenir)
Beaucoup d’expériences indiquent que les atomes sont formés par un noyau central, très petit, chargé positivement, autour duquel se déplacent des particules chargées négativement, toutes identiques, appelées « électrons ». Il y a autant d’électrons autour du noyau que de charges positives dans le noyau : l’atome est « électriquement neutre ».

	Item du socle commun, en lien avec le LPC, pouvant être évalué :


À partir des documents élèves ramassés, en s’appuyant sur la qualité de la rédaction réalisée dans la partie « justifier ses choix », on pourra évaluer l’item suivant : 


[3. DS] Présenter-Communiquer (Exprimer les résultats (ordre des étapes, démarche))

Pour la présentation aux élèves, l’explicitation de l’item (ici en italique) peut bien sûr être reformulée.

	Autres items travaillés :

[1. Lire] Dégager, par écrit ou oralement, l’essentiel d’un texte lu
[1. Lire] Utiliser ses capacités de raisonnement, ses connaissances sur la langue, savoir faire appel à des outils appropriés pour lire
[1. Lire] Manifester par des moyens divers sa compréhension de textes variés

[1. Ecrire] Ecrire (…) en respectant l’orthographe et la grammaire 

[1. Ecrire] Rédiger un texte bref (…) en réponse à une question ou à partir de consignes données
[3. DS] Rechercher-Extraire l’info (Extraire d’un document les informations utiles)
[3. DS] Raisonner-Argumenter (Mettre en relation)


Activité :
L’Histoire de l’atome
	[3. DS] Présenter-Communiquer (Exprimer les résultats (ordre des étapes, démarche))
	( ( (


Pour comprendre pourquoi certains solides conduisent l’électricité et d’autres non, il faut étudier la structure de la matière, qui, comme nous l’avons vu en 4è, est constituée d’atomes.

Les atomes, c’est le monde de l’infiniment petit. Les dimensions de l’atome sont de l’ordre du dixième de nanomètre (10 fois plus petit qu’un millionième de millimètre !). C’est un monde étrange, et invisible sans un appareillage redoutablement complexe… A l’échelle de l’atome, il n’y a plus ni couleur ni forme, rien que des « modèles » physiques qui rendent compte de tel ou tel aspect particulier de la matière. Un modèle est une représentation simplifiée de la réalité : on ne lui demande donc pas de correspondre parfaitement à la réalité, mais d’être aussi efficace que possible pour expliquer les phénomènes physiques. Les modèles de l’atome ont évolué au cours du temps. 

En faisant une recherche sur internet avec les mots-clefs « modèle de l’atome », Federico a trouvé différents articles correspondant à la représentation qu’on se faisait de l’atome en fonction des époques.

Aidez-le à remettre ces informations dans l’ordre chronologique. 

Travail à réaliser :
Vous allez devoir remettre ce document « dans l’ordre ».
Pour cela, lisez tout d’abord l’ensemble des extraits !
Ensuite, vous donnerez un titre à chaque extrait en surlignant dans le texte les indices (mots, groupes de mots…) qui vous auront permis de choisir le meilleur titre parmi ceux proposés.
En vous aidant de ces titres, mais aussi des indices chronologiques et des indices de langue présents dans chacun des extraits, vous pourrez alors procéder à la remise en ordre du document : vous expliquerez par écrit les choix que vous avez effectués.

Enfin, vous répondrez aux questions portant sur le document ainsi reconstitué.
Trouver un titre aux différents extraits.
( Associer à chaque extrait l’un des titres suivants :
« le modèle de l’atome, aujourd’hui encore, continue à évoluer » ; « une pause dans la théorie atomique » ; « l’origine du mot “atome” » ; « de nouvelles expériences obligent à faire évoluer la représentation de l’atome » ; « on imagine une toute première représentation de l’atome » ; « les atomes permettent de comprendre les transformations chimiques ».
( Surligner dans l’extrait les mots ou groupes de mots qui ont permis ce choix de titre.
	
	Extrait
	Titre possible

	A
	Mais la théorie atomique ne pouvait pas laisser indifférents les théologiens et les autorités religieuses en place : en effet, il devenait évident que, dans la théorie atomique, les Dieux n’intervenaient pas dans la marche du monde, régi par des lois physiques. Sans faire place à des interventions surnaturelles, il devenait possible d’expliquer, par le biais d’éléments simples et de leurs interactions, la formation de l’Univers et la complexité apparente de la nature !


Aussi l’atomisme fut-il vivement combattu par l’Église catholique dès les premiers siècles de notre ère, ce qui engendra un très long entracte dans le débat sur l’origine et la structure de la matière.
	

	B
	Il est maintenant admis que toute matière est formée d’atomes. Le modèle de l’atome a évolué au cours des siècles et continuera à évoluer pour interpréter les découvertes futures. Actuellement, on étudie les constituants du noyau.
	

	C
	
Les philosophes de la Grèce Antique ont été nombreux. Pour la plupart d’entre eux, comme Aristote (384-322 av. JC), la matière résulte de la combinaison de quatre éléments (l’Eau, l’Air le Feu, la Terre). Mais pour quelques autres, comme Démocrite (vers 460-vers 370 av. JC), la matière est constituée de minuscules et indivisibles particules, capables de « s’agglutiner »
 entre elles : les atomes (du grec atomos : qu’on ne peut pas diviser, qui ne peut pas être coupé).
	

	D
	La théorie atomique est donc restée en complet sommeil pendant environ 22 siècles ! En 1808, John Dalton réaffirme que les atomes sont les constituants ultimes, indivisibles et indestructibles de la matière. Il donne un modèle de l’atome qui associe à chaque élément chimique une entité insécable
 désignée et caractérisée, par exemple, par une boule de couleur ou par un symbole. Ce modèle permet d’expliquer un certain nombre de phénomènes qui se manifestent lors d’une transformation chimique : Dalton met en évidence qu’au cours d’une transformation chimique, les atomes se combinent pour former de nouveaux composés. La théorie atomique va alors s’imposer progressivement.
	


	E
	
Pour expliquer que les atomes restent assemblés entre eux, ce philosophe grec imagine des systèmes d’accrochages : il représente alors les atomes en forme d’hameçons, recourbés et crochus. Leur association peut ainsi produire un nombre infini d’objets très divers même si les formes des atomes sont en nombre supposé limité. Il peut ainsi expliquer la diversité de la réalité et la cohésion
 de la matière. 
	

	F
	
A la fin du XIXé siècle, William Crookes montre que l’on peut extraire de la matière des particules chargées négativement : les électrons. Au début du XXè siècle, Ernest Rutherford découvre expérimentalement que l’atome est principalement constitué de vide. Il propose donc, pour la structure de l’atome, le modèle suivant : un noyau très petit, massif
, chargé positivement, et des électrons chargés négativement, en mouvement autour de ce noyau (c’est le « nuage électronique »). Les charges électriques positives et négatives se compensent, donc l’atome ne porte pas, au total, de charge électrique : l’atome est « électriquement neutre ».


Le diamètre du nuage électronique sphérique de l'atome est de l'ordre de 10-10 mètre. Pour atteindre un centimètre, il faudrait aligner 100 millions d'atomes. Le noyau est encore beaucoup plus petit. Il occupe une sphère d'en moyenne 10-15  mètre, soit près de 100 000 fois plus petite que l'atome avec son nuage d'électrons.
	


Remettre le document dans l’ordre.

( En s’aidant des titres, des indices chronologiques et des indices de langue, reconstituer le texte en plaçant dans l’ordre les différents extraits.

( Indiquer ci-dessous les lettres correspondant aux extraits remis dans l’ordre.
1) ………      2) ………      3) ………      4) ………      5) ………       6) ……… 
Justifier ses choix.


( Justifiez vos choix par un texte d’une dizaine de lignes (pour vous aider à rédiger, vous pouvez répondre aux questions suivantes : pourquoi avez-vous choisi cet extrait pour commencer le document ? quels sont les indices qui vous ont aidé dans ce choix ? pourquoi enchainez-vous avec cet autre extrait ? et ainsi de suite)

——————————————————————————————————————————————

——————————————————————————————————————————————

——————————————————————————————————————————————

——————————————————————————————————————————————

——————————————————————————————————————————————

——————————————————————————————————————————————

——————————————————————————————————————————————

——————————————————————————————————————————————

——————————————————————————————————————————————

——————————————————————————————————————————————

Questions :
1. Illustrer le texte.

Voici quelques illustrations possibles trouvées sur l’onglet « images » d’un moteur de recherche en ligne.

( Pour chacune d’entre elle, cocher la légende correcte, en s’aidant du texte remis en ordre.
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	 Le modèle de l’atome, selon Démocrite

 Le modèle de l’atome, selon Dalton

 Le modèle de l’atome, selon Rutherford
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	 Le modèle de l’atome, selon Démocrite

 Le modèle de l’atome, selon Dalton

 Le modèle de l’atome, selon Rutherford
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	 Le modèle de l’atome, selon Démocrite

 Le modèle de l’atome, selon Dalton

 Le modèle de l’atome, selon Rutherford


2. Extraire du texte les informations à retenir
( Parmi les phrases ci-dessous, cocher toutes celles qui sont justes.

 Les dimensions de l’atome sont environ 0,000 000 000 1 m. Le noyau est 100 000 fois plus petit.
 Les dimensions de l’atome sont environ 0,001 m. Le noyau est 100 000 fois plus petit.
 Dans un atome, le nombre de charges positives portées par le noyau est égal au nombre de charges négatives portées par les électrons.

 Dans un atome, le nombre de charges négatives portées par le noyau est égal au nombre de charges positives portées par les électrons.

 Dans un atome, il y a autant d’électrons autour du noyau que de charges positives dans le noyau.

 Dans un atome, il y a autant d’électrons dans le noyau que de charges positives autour du noyau.

 Dans un atome, il y a moins d’électrons autour du noyau que de charges positives dans le noyau.
Conclusion (à retenir !) :
Beaucoup d’expériences indiquent que les atomes sont formés par un ……………………… central, très petit, chargé ………………………, autour duquel se déplacent des particules chargées ………………………, toutes identiques, appelées « ……………………… ». Il y a autant d’……………………… autour du noyau que de charges positives dans le noyau : l’atome est « ………………………  ……………………… ».
Complément : autres questions possibles
1. Compléter la phrase suivante avec la conjonction de coordination (mais, ou, et, donc, or, ni, car) qui convient :

On ne sait pas exactement comment est formé un atome …………… on se met d’accord sur un modèle (représentation de la réalité) pour expliquer les observations expérimentales.

2. Reformuler la phrase précédente pour utiliser la conjonction « car » :

___________________________________________________________________________________

___________________________________________________________________________________

Correction (pour l’enseignant)
( L’ordre correct est : CEADFB.

	
	Extrait
	Titre possible

	C
	
Les philosophes de la Grèce Antique ont été nombreux. Pour la plupart d’entre eux, comme Aristote (384-322 av. JC), la matière résulte de la combinaison de quatre éléments (l’Eau, l’Air le Feu, la Terre). Mais pour quelques autres, comme Démocrite (vers 460-vers 370 av. JC), la matière est constituée de minuscules et indivisibles particules, capables de « s’agglutiner » entre elles : les atomes (du grec atomos : qu’on ne peut diviser, qui ne peut pas être coupé).
	« l’origine du mot “atome”» 

	E
	Pour expliquer que les atomes restent assemblés entre eux, ce philosophe grec imagine des systèmes d’accrochages : il représente alors les atomes en forme d’hameçons, recourbés et crochus. Leur association peut ainsi produire un nombre infini d’objets très divers même si les formes des atomes sont en nombre supposé limité. Il peut ainsi expliquer la diversité de la réalité et la cohésion de la matière.
	« on imagine une toute première représentation de l’atome »

	A
	Mais la théorie atomique ne pouvait pas laisser indifférents les théologiens et les autorités religieuses en place : en effet, il devenait évident que, dans la théorie atomique, les Dieux n’intervenaient pas dans la marche du monde, régi par des lois physiques. Sans faire place à des interventions surnaturelles, il devenait possible d’expliquer, par le biais d’éléments simples et de leurs interactions, la formation de l’Univers et la complexité apparente de la nature !

Aussi l’atomisme fut-il vivement combattu par l’Église catholique dès les premiers siècles de notre ère, ce qui engendra un très long entracte dans le débat sur l’origine et la structure de la matière.
	« une pause dans la théorie atomique »

	D
	La théorie atomique est donc restée en complet sommeil pendant environ 22 siècles ! En 1808, John Dalton réaffirme que les atomes sont les constituants ultimes, indivisibles et indestructibles de la matière. Il donne un modèle de l’atome qui associe à chaque élément chimique une entité insécable désignée et caractérisée, par exemple, par une boule de couleur ou par un symbole. Ce modèle permet d’expliquer un certain nombre de phénomènes qui se manifestent lors d’une transformation chimique : Dalton met en évidence qu’au cours d’une transformation chimique, les atomes se combinent pour former de nouveaux composés. La théorie atomique va alors s’imposer progressivement.
	« les atomes permettent de comprendre les transformations chimiques »


	F
	
A la fin du XIXé siècle, William Crookes montre que l’on peut extraire de la matière des particules chargées négativement : les électrons. Au début du XXè siècle, Ernest Rutherford découvre expérimentalement que l’atome est principalement constitué de vide. Il propose donc, pour la structure de l’atome, le modèle suivant : un noyau très petit, massif, chargé positivement, et des électrons chargés négativement, en mouvement autour de ce noyau (c’est le « nuage électronique »). Les charges électriques positives et négatives se compensent, donc l’atome ne porte pas, au total, de charge électrique : l’atome est « électriquement neutre ».


Le diamètre du nuage électronique sphérique de l'atome est de l'ordre de 10-10 mètre. Pour atteindre un centimètre, il faudrait aligner 100 millions d'atomes. Le noyau est encore beaucoup plus petit. Il occupe une sphère d'en moyenne 10-15  mètre, soit près de 100 000 fois plus petite que l'atome avec son nuage d'électrons. 
	« de nouvelles expériences obligent à faire évoluer la représentation de l’atome »

	B
	
Il est maintenant admis que toute matière est formée d’atomes. Le modèle de l’atome a évolué au cours des siècles et continuera à évoluer pour interpréter les découvertes futures. Actuellement, on étudie les constituants du noyau.
	« le modèle de l’atome, aujourd’hui encore, continue à évoluer »


� S’agglutiner : se réunir pour former une masse compacte


� Insécable : qui ne peut être coupé ou divisé.


� Cohésion : union des différentes parties dans un ensemble.


� Massif : qui est pesant.





